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influence n'aura pas le Cœur.de Marie, qui ne connut pas même

l'ombre de la plus légère souillure ?
Jamais, pendant sa vie, Jésus n'a rejeté les supplications

d'une mère. Alors que ne pourra pas sur lui le Cour de sa

propra Mère, ce Cour qui l'aimait tant, qui ne cessa de battre

que dans un suprême effort d'amour pour lui !
Aussi les âmes pieuses recourrent-elles sans cesse au Cour

de Marie. Il leur est un refuge dans la tentation, une forte-

resse contre Satan, un lieu de repos et lasile de toutes les

jouissances. Il est le réservoir où s'accumulent toutes les grâces

tombées sur le Calvaire avec le sang de Jésus. Il est le cour

de leur mère : il a reçu ce caractère au pied de la croix, et,
comme toutes les mères, Marie ne saurait rien refuser à ses

enfants. (Semaine Religieuse de Bayeux).

RACE à ses nombreuses vocations religieuses et aux commu-
nautés qui ont ici leur maisou-mère, le diocèse de Mont-
réal possède l'insigne faveur de répandre les bienfaits de

l'instruction dans plusieurs grandes villes des Etats-Unis.

Les Sours de la Congrégation, celles de Sainte-Anne, de Sainte-

Croix, des Saints-Noms de Jésus et de Marie semblent entre autres

se disputer l'honneur de former l'intelligence et le cour des enfants

de nos compatriotes émigrés dans la république voisine. Elles sint

établies un peu partout, aux Montagnea-Rocheuses, à Saint-Francis-

co, voire même jusque dans les régions glaciales et inhospitalières
de l'Alaska.

Les Ann4les te la Propagation de la Foi ont publiô dernière-

ment le récit des travaux accomplis par nos religieuses dans cette

dernière mission, les so9ifranecs, les privations de toutes sortes

qu'elles ont endurées ; et vraiment leur courage a dù parattrehéroique,
au deià de tout éloge. Il n'y a qu'une foi vive et une charité ardente

qui puissent suutenir ces âmes d-tus une Suvre semblable, entreprise

uniquement pour la gloire do Dieu et le salut du procbain.
Cet apostolat de la religieuse dans l'éducation de lenfant, nous


